
LE MOULIN À PAROLES

Edito

DES RAISONS D’Y CROIRE

Nous nous souviendrons longtemps de cette année 2020, et pour cause… La crise sanitaire a bouleversé nos 
vies, et fragilisé notre économie. En ces mois difficiles, et en espérant que 2021 apportera l’embellie, les valeurs 
de la proximité ont repris tout leur sens. C’est en tout cas, ce que nous, élus de Ouarville, avons voulu porter.  
Cette proximité s’est traduite par une attention aux autres, à notre voisin le plus fragile, et par la volonté de 
toujours mieux communiquer. C’est l’objectif de cette lettre bi-annuelle qui montre nos richesses et nos atouts 
qui prennent le visage d’entrepreneurs, de professionnels de santé, de responsables d’associations ou de jeunes 
sportifs. D’autres outils de communication sont mis en place, pour toujours davantage de proximité. 
C’est ainsi que vous pouvez désormais télécharger sur votre smartphone, l’application « Panneau pocket ». Elle 
nous permet de relayer auprès de vous des infos urgentes. En dehors des horaires habituels d’ouverture de la 
mairie, vous disposez également d’un numéro d’urgence (07 48 72 39 95)pour nous alerter sur tel ou tel fait du 
quotidien. Notre page Facebook a en outre été relancée. C’est aussi une vitrine qui témoigne de notre vitalité. 
Avec une église enfin restaurée, notre future école qui se dessine jour après jour, l’implantation prochaine 
de serres où seront cultivées des tomates… Ouarville a bien des raisons de croire en son avenir. Fort de cette 
conviction et dans le respect des consignes sanitaires, je vous souhaite de belles fêtes de fin d’année.

Jean-Michel Dubief
Maire de Ouarville

Hiver 2020

Mairie de Ouarville
4 rue de la République
28150 Ouarville

02 37 22 14 18

mairie@ouarville.fr
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L’église Saint-Martin a retrouvé sa splendeur
Depuis une dizaine d’années, les élus de Ouarville étaient 
préoccupés de l’état de l’église Saint-Martin. L’édifice du XIIème 
siècle a fait l’objet, depuis 2014, de restaurations successives 
sur sa structure et sa toiture. Les menuiseries, les dallages, le 
chauffage et l’électricité ont également été refaits sans oublier 
les vitraux. Dans une chapelle, des peintures anciennes ont 
été mises en jour. On y voit les blasons de familles qui ont 
habité le château. L’inauguration de ce vaste chantier qui 
aura couté 926 000 € (1) s’est déroulée le 3 octobre dernier en 
présence d’Adrien Bayle, secrétaire général de la Préfecture, 
de Philippe Vigier, député, de Benoit Pellegrin, président 
de la Communauté de Communes Cœur de Beauce et de 
représentants de la Fondation du Patrimoine. Jean-Michel 
Dubief a rendu hommage à François Semichon, l’architecte 
qui a conduit le chantier. Saint-Martin rayonne de nouveau.

(1) avec des subventions du Conseil Départemental, de la Communauté de 
Communes et de la Fondation du Patrimoine.
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Quand on arrive pour la première fois à Ouarville, la silhouette de l’église 
s’impose. Mais de l’autre côté de la rue de la République, l’ancien château 
signale imperceptiblement sa présence avec ses tourelles élégantes et ses 
pierres ancestrales. Aujourd’hui méconnue, parfois obscure, l’histoire du 
château mérite d’être redécouverte.

DANS LES PAS D’EULALIE DE BRISAY

L’histoire de cette demeure est intimement liée à celle du château de 
Denonville. Edifié au 15ème siècle, sur une ancienne forteresse médiévale, 
il rayonnait sur un domaine de 2500 hectares, qui comprenait Ouarville, et 
auquel on accédait par Maisons. À Denonville, les noms de deux grandes 
familles sont parvenus jusqu’à nous : les Hemard et les Brisay. 
Les Hemard donnèrent un cardinal à l’église. Les Brisay resteront eux 
dans la postérité grâce à Jacques-René, gouverneur de la nouvelle France 
(aujourd’hui Québec) de 1685 à 1689. Marquis de Denonville, il veilla 
notamment sur le duc de Bourgogne, arrière petit-fils de Louis XIV. L’une de 
ses descendantes, Eulalie, hérita du château de Ouarville. Sa personnalité 
marqua profondément l’histoire de la commune. Elle décéda en 1866, à l’âge 
de 86 ans. 

L’ATELIER DE REPETTO

Eulalie de Brisay est inhumée dans l’église de Denonville, aux côtés de son 
aïeul, Jacques-René. Après avoir épousé en premières noces le marquis 
Pondre de Guermentes,  elle vécut en partie dans la luxueuse demeure 
de ce dernier en Seine-et-Marne. Veuve, elle se remaria avec le marquis 
de Tholozan de Cesane, mais jamais elle ne délaissa Ouarville au confort 
pourtant sommaire. Jusqu’en 1912, le château resta dans le giron des Brisay, 
avant d’être vendu. 
Au milieu des années 50, ses dépendances servirent d’atelier à la célèbre 
marque de chaussures Repetto. L’hôtel du commerce y prospéra un temps. 
Aujourd’hui, la propriété, même morcelée, ne peut renier son prestigieux 
passé.

Le château de Ouarville,  
une histoire qui garde sa part d’ombres.

Château de Ouarville
une histoire méconnue
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Installées rue de la République
DEUX INFIRMIÈRES  
QUI ONT SU TISSER LE LIEN
Depuis le début de l’année, le cabinet d’infirmières, installé rue de la 
République, face au docteur Dentu, compte deux infirmières. Une chance 
pour la commune. C’est Catherine Marfaux qui l’a créé. Picarde d’origine, 
elle est infirmière depuis 27 ans. 
Après avoir débuté sa carrière à Yvetot, elle a travaillé à l’hôpital de 
Versailles, avant de déménager en Beauce en 2011. Un temps installée à 
la Chapelle d’Aunainville, elle a rejoint Ouarville il y a trois ans, où elle a 
ouvert son cabinet. Depuis, elle a développé sa patientèle, heureuse du 
lien qu’elle a noué avec ses patients. 

DES FRUITS ET LÉGUMES…EN PRIME

Elle fait désormais équipe avec Emmanuelle Gatin qui arrive de la région 
parisienne. Les deux infirmières ont du faire face aux deux vagues de la 
Covid. Si la première les a surpris, elles ont fait face à la seconde mieux 
armées. Afin de prévenir la pandémie, Catherine Marfaux  pratique 
désormais les tests PCR. Les deux femmes ne regrettent pas le choix de 
Ouarville. « Moi qui travaillais en région parisienne, c’est un grand bonheur 
de se voir offrir des fruits et légumes par ses patients », confie tout sourire 
Emmanuelle Gatin.

Le docteur Dentu 

Médecin de campagne dans l’âme
Cela fait aujourd’hui 33 ans qu’Eric Dentu est installé à Ouarville. Au 
départ, rien ne prédisposait ce normand de naissance à devenir médecin 
de campagne en Beauce. « Ma vocation est née sur le tard, mais mon choix 
de devenir médecin de campagne s’est imposé très vite», témoigne le 
docteur Dentu. 
Après un remplacement dans le Perche, Eric Dentu a choisi de reprendre 
le cabinet de Ouarville, avec une activité de propharmacien (1). Il n’y a 
plus que quatre médecins propharmaciens aujourd’hui en Eure-et-Loir. 
Le docteur Dentu s’est tout suite senti adopté à Ouarville. «  Je soigne 
aujourd’hui les enfants de patients que j’ai vu grandir »,  révèle t-il. Lui qui 
n’a jamais compté ses heures, recevait sans rendez-vous de 8 h du matin à 
20 h le soir, jusqu’à une trentaine de patients par jour. 

BIENTÔT… L’HEURE DE LA RETRAITE

La crise de la Covid a tout changé. Le docteur, lui même contaminé au 
printemps, a dû se résoudre à la prise de rendez-vous, pour organiser les 
visites et éviter aux patients de se croiser. Comme beaucoup, il déplore la 
pénurie médicale, avec ce sentiment d’appartenir à une catégorie en voie 
de disparition. Il est vrai qu’ils ne sont plus que neuf  généralistes en Cœur 
de Beauce, contre une quinzaine il y a peu…
Le docteur Dentu met en cause  la gestion comptable de l’assurance 
maladie, et décrit une profession qui a évolué au gré des modes de vie 
des praticiens. À 63 ans, il envisage à son tour de passer le relais, et ne 
se berce guère d’illusion sur ses chances de trouver un successeur. « Mes 
patients ont peur de perdre leur médecin. Je ressens déjà un sentiment 
de culpabilité sans voir d’issue  », confie le docteur Dentu. Un médecin 
« bichonné » par des patients, auxquels il donne beaucoup en retour.

infos I Dr Eric Dentu
16 rue de la République
02 37 22 17 04

Le docteur Dentu exerce depuis 
33 ans à Ouarville, et s’est tout 
de suite senti adopté.

(1) médecin autorisé à délivrer des médicaments.

infos I Cabinet d’infirmières
7 rue de la République
Catherine Marfaux
Emmanuelle Gatin 
07 88 61 78 70

Catherine Marfaux et Emmanuelle Gatin 
ont posé leur plaque rue de la République.
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Le saviez-vous ? La table du G20, autour 
de laquelle se sont assis les principales 
puissances de la planète en 2007, a été 
pensée et assemblée à Ouarville. Elle a été 
conçue au sein de la société Orsini, installée 
dans la commune depuis 1966. 
L’aventure a commencé avec Vinicio Orsini, le 
petit dernier d’une lignée d’ébénistes italiens. 
Après la guerre, Vinicio choisit de gagner 
Paris, et de quitter un sud de l’Italie sinistré 
économiquement. Travailleur infatigable, 
très habile de ses mains, il multiplia les 
expériences, avant de devenir contremaître 

dans une société qui fabriquait des classeurs métalliques. 
Trop à l’étroit à Paris, la société déménagea à Ouarville en 1962. 
Quatre ans plus tard, Vinicio choisit de voler de ses propres ailes. 
Doué de tous les talents, il se fit vite une réputation, notamment 
dans la création et l’installation de cuisines sur mesure. Il se 
mit aussi à  fabriquer de petites tablettes à roulettes en stratifié, 
destinées à poser le téléphone, pour des fabricants de bureau. 

UNE HISTOIRE DE FAMILLE

De 50 commandes par mois, il passa à 100, à 500, et même à… 
5 000.  Le bouche à oreille  fit son effet et sa société devint un 
sous-traitant recherché. C’est ainsi qu’en 1980, Vinicio quitta 
le cœur de Ouarville pour s’installer à l’extérieur. Ses deux fils, 
Alexandre et Bruno, le rejoignirent. Le premier bâtiment de 
350 m2 a laissé la place à de vastes ateliers qui font aujourd’hui 
5 400 m2 ! Alexandre est aujourd’hui secondé de deux directeurs 
généraux : Bruno, son frère, qui veille sur la fabrication, et 
Christophe, le fils de ce dernier, en charge du bureau d’études. Le 
numérique s’est désormais imposé dans le parc des machines. 
Chez Orsini, on fabrique toujours des dessus de bureau en 
stratifié ou en mélaminé pour le commerce et diverses sociétés. 
La société qui emploie une trentaine de salariés, a notamment 
travaillé pour Quick, la Bibliothèque nationale de France, 
les chantiers de l’Atlantique, Roland Garros ou Renault. En 
constante progression, la société a certes été freinée par les 
crises successives dont celle de la Covid, mais reste résolument 
optimiste quant à l’avenir.

Un savoir-faire reconnu

Les Orsini ont fabriqué  
la table du G 20 !

Trois Orsini à la tête de la société : 
 Alexandre, en est le  PDG (à gauche). 
Christophe, son neveu (au centre) en est l’un 
des deux directeurs généraux, avec son père 
Bruno (à droite), frère d’Alexandre.

infos I Orsini
ZA de la Croix d’Auneau
02 37 22 14 41
k orsini@orsini.fr

La Beauceronne 
vous ouvre  
ses portes
« La Beauceronne », c’est le nom de la 
résidence que Xavier Lebeau et Alain 
Guillou ont créée en 2012 dans l’allée 
de la Brioche, juste derrière l’église. 
En fait, cette résidence ouverte aux 
touristes et visiteurs de passage, 
est composée d’un gite et de trois 
chambres d’hôtes. 
Les deux hommes étaient préparés 
à cette activité. Xavier Lebeau fut en 
effet maitre d’hôtel dans de grands 
restaurants parisiens, et Alain Guillou 
organisa des réceptions dans les 
châteaux des environs.
C’est à l’occasion de ces réceptions 
qu’Alain Guillou constata un besoin 
en termes d’hébergement dans le 
secteur. «  Possédant cette maison, 
et ayant hérité de celle de ma mère, 
juste à côté, nous avons décidé de 
nous lancer» souligne Xavier Lebeau. 
Les deux hommes ne regrettent rien, 
satisfaits que la position privilégiée 
de la Beauce, entre le Benelux et le 
Sud-Ouest, en fasse une halte pour 
les Néerlandais ou les Belges. Xavier 
Lebeau et Alain Guillou sont heureux 
de montrer qu’en Beauce, on sait 
accueillir.

infos I Résidence « La Beauceronne », 
4 allée de la Brioche
O6 30 87 14 25
k al.guillou@orange.fr 

La société Orsini fabrique  
les comptoirs d’accueil  
des concessions Renault.
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Connaissez vous le SICTOM ? Il est en fait le sigle qui désigne 
le Syndicat Intercommunal de Collecte et de Traitement des 
Ordures Ménagères. Ouarville dépend du SICTOM de la région 
d’Auneau. Il regroupe 42 communes appartenant à trois 
Communautés de Communes : Cœur de Beauce, les Portes 
Euréliennes et l’agglo d’Étampes. Le siège du SICTOM se 
trouve… non à Auneau, mais à Ouarville. « C’est historique », 
souligne Bruno Guittard, président du SICTOM. 
À l’époque, poursuit-il «  Le SICTOM n’avait pas une 
dimension intercommunale et ne comptait qu’une petite 
usine d’incinération, située à Ouarville». Pour assumer ses 
missions, le syndicat a confié la collecte à un prestataire, 
SEPUR, et le traitement au SITREVA,dont l’usine domine la 
plaine et a remplacé l’ancienne. Son rayonnement dépasse 
les simples limites de l’Eure-et-Loir. 

UNE TECHNIQUE D’AVANT GARDE

Au siège de Ouarville, au 1er étage de la mairie, deux 
secrétaires ont en gestion la collecte des ordures ménagères 
et le tri. Comme le rappelle Bruno Guittard : « Notre SICTOM 
est un des seuls à avoir mis en place en 2014 la taxe d’ordures 
ménagères incitative ». Elle est basée, pour partie sur la taxe 
foncière, et pour l’autre, sur le nombre de levées. « Nous nous 
basons sur un forfait de 20 levées par an. Au-delà, on paie 
davantage » détaille Bruno Guittard qui justifie ce choix par 
un souci de justice et l’ambition de protéger la planète. 
Pour calculer au plus juste, les camions poubelles disposent 
de l’informatique embarquée, mesurant les usages de chacun 
grâce à une puce électronique fichée sur les containers. 
Une technique qui devrait être généralisée très vite dans 
l’hexagone. Un choix flatteur pour le SICTOM d’Auneau.

MSAP des Villages Vovéens

AU PLUS PRÈS DE VOS BESOINS

Il rayonne sur 42 communes

Le cœur du SICTOM  
bat à Ouarville

infos I SICTOM de la région d’Auneau
4 rue de la République à Ouarville
02 37 22 17 37
Bureaux ouverts du lundi au jeudi  
de 8h30 à 12h30 et de 13h30 à 17h30,  
le vendredi de 13h30 à 17h15.

La MSAP est ouverte le mardi et le jeudi de 8h30 à 12h30, et de 13h30 à 17h30.
Le mercredi et vendredi de 8h30 à 12h30.

infos I Frédérique Bauer 02 46 72 05 10
4 rue Texier Gallas
k msapvoves@coeurdebeauce.fr

La Maison des Services au Public des Villages Vovéens, est une des trois MSAP de la 
Communauté de Communes Cœur de Beauce. C’est celle qui est la plus proche de Ouarville. 
Elle propose des permanences qui peuvent vous être utiles.

Au siège du Sictom à Ouarville, les agents, 
comme Camille, ont en gestion la collecte  
des ordures ménagères et le tri.

	■ Cyber emploi
	■ ADMR
	■ CAF
	■ CARSAT
	■ Mission locale
	■ Restos du cœur
	■ SADS (aide à domicile)
	■ Secours catholique

	■ Conciliateur de justice
	■ CICAT (Centre d’informations et 

de consultation en alcoologie et 
toxicomanie)

	■ Plateforme d’accompagnement et de 
repit (maladie d’alzheimer et maladies 
neurodénégratives apparentées). 
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Ensonville, terre de champions ? On peut légitimement se poser la question. En effet, 
comme un illustre sportif spécialiste de l’endurance (lire page 8), une jeune championne, 
née elle aussi à Ensonville, entame à son tour une carrière prometteuse, cette fois en tir à 
l’arc. C’est Ester Pichard, lycéenne en seconde à Notre-Dame, à Chartres. 
« À l’âge de 7 ans, l’envie de pratiquer le tir à l’arc s’est imposée à moi comme une évidence », 
révèle Ester, la voix posée à l’image de la maturité précoce qu’elle affiche. 

CALME ET CONCENTRATION

Son talent et son travail lui ont permis d’être couronnée championne de France 
benjamine en 2017. Depuis, elle multiplie les podiums dans différentes catégories. Deux 
fois par semaine, les mardis et vendredis soirs, elle part s’entraîner avec ses amis de l’Arc 
en Ciel Vovéen. Ester peaufine aussi sa technique, chez elle, dans le garage familial. Une 
habitude qui lui a été précieuse durant le confinement. 
La jeune championne compte bien assouvir sa passion encore longtemps. Ester voit 
dans la compétition l’opportunité de se dépasser. « C’est vraiment beaucoup de plaisir » 
souligne cette jeune fille spontanée, qui avoue une autre passion : la photo. 
Encore une affaire de précision.
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S Ester Pichard, 
graine de championne !

Vous pensez que l’univers des majorettes appartient désormais à une 
époque révolue. Pas à Ouarville en tout cas, puisqu’une troupe y a vu 
le jour il y a cinq ans à l’initiative de Christina Chauvet, une habitante 
de la Chapelle d’Aunainville. 
Christina a grandi dans l’Essonne. Elle avait 12 ans quand elle a 
découvert l’univers des majorettes, auquel elle a appartenu une 
vingtaine d’années ! Désormais eurélienne, elle s’est souvenue de 
sa jeune passion, souhaitant la faire partager à ses trois filles. C’est 
ainsi qu’est née la troupe des «  Fééries  ». Christina Chauvet et ses 
majorettes ont été accueillies à Ouarville. Depuis 2016, elles peuvent 
répéter dans de bonnes conditions, les lundis et jeudis soir, à la salle 
des 4 Vents. 

GRÂCE ET DEXTÉRITÉ

La troupe est actuellement composée d’une vingtaine de jeunes filles, 
de 4 ans à 19 ans. « Être majorette apprend la grâce et la dextérité à 
travers le maniement des accessoires» explique Christina. 
En dehors des répétitions, l’année de la troupe est rythmée par de 
grands événements comme la fête du moulin de Ouarville, ou le grand 
rassemblement régional le 1er mai. «  Les Fééries  » y retrouvent une 
quarantaine de troupes pour une journée articulée entre stages et 
présentations de chorégraphies, c’est pour elles le sommet de l’année.

Les ambassadrices  
de Ouarville

infos I 
Les Fééries 06 60 19 62 76

Les majorettes de 
Ouarville participent 
chaque année à la fête 
des moulins ainsi qu’à un 
important rassemblement 
régional (comme à Dreux 
en 2019).

Le retour des majorettes

Ester Pichard 
pratique le tir à l’arc 
depuis l’âge de 7 ans.
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À Ouarville, qui parle des Veillard, évoque immanquablement la 
pétanque. Michel, le père s’est installé à Ouarville, avec son épouse, 
Marie-Claude, il y a une cinquantaine d’années. Tout est parti de sa 
rencontre avec le président de l’Union Sportive d’alors, Paulin Billard, 
qui lui a demandé de créer la section pétanque.
Progressivement, le jeu provençal l’a conquis. Toute la famille s’y 
est mis, Marie-Claude, mais aussi leurs deux fils : Eric et Stéphane, 
aujourd’hui garagiste à Ouarville. Le club s’est affilié à l’APEL, association 
des pétanqueurs d’Eure-et-Loir, ce qui a permis à la cinquantaine 
d’adhérents de participer à des tournois dans les environs. 

SUR LES TALONS DE PHILIPPE QUINTAIS

L’investissement de Michel a incité Eric à l’imiter. En marge de l’Union 
Sportive, Ouarville Pétanque lui a permis de développer le goût de la 
compétition chez ceux qui souhaitaient dépasser la seule activité de 
loisirs. Il est vrai qu’Eric fut sacré champion d’Eure-et-Loir en 1991, et 
qu’il fut le dauphin de Philippe Quintais au niveau départemental.
Les deux associations sont étroitement imbriquées puisque Michel 
préside l’USO pétanque dont Eric est le secrétaire, et que ce dernier 
préside Ouarville pétanque, dont Michel est le vice-président. Au 
niveau du département, Eric est en charge de la formation des jeunes. 
Une belle reconnaissance qui lui permet de faire rayonner Ouarville, 
plus petit club du département, mais l’un des plus actifs.

Même s’il fuit les honneurs, Denis Pineau est considéré comme une 
figure locale. « Je suis un campagnard qui n’aime pas la ville », avoue 
avec malice l’heureux retraité originaire de Germignonville. 
Après avoir travaillé, dès l’âge de 14 ans, chez un grossiste en vins et 
spiritueux, il est devenu chauffeur routier, avant de rejoindre la SCAEL 
et le silo de Ouarville. Denis Pineau s’est très vite investi dans la vie 
associative, avec comme moteur le goût des autres. « Nous étions une 
bonne bande de copains  », reconnaît-il. Adhérent de l’Union sportive 
depuis 1977, il en est devenu le président en 1985, et le demeure. 
L’association a connu de grandes heures, avec la fête de Pentecôte, ses 
réveillons et ses bals.

INCONTOURNABLE DANS LA VIE LOCALE

Denis Pineau est aussi président de la société de chasse locale. Il a 
également été très actif au sein du comité des fêtes. Très présent dans 
le monde associatif, Denis Pineau a siégé dans le même temps 37 ans 
au conseil municipal, exerçant deux mandats d’adjoint. On ajoutera 
qu’il a été sapeur-pompier pendant 25 ans.
Incontournable dans la vie communale, Denis Pineau se passionne 
désormais pour le bricolage et le jardinage. Un homme heureux qui a 
beaucoup donné pour le bien commun.

Président de l’Union  
Sportive et des chasseurs

Denis Pineau,  
le goût des autres

Denis Pineau, une figure de la vie 
associative locale.

Chez les Veillard

La passion de la pétanque  
coule dans leurs veines

Michel(à gauche) et Eric (à droite): deux 
grandes figures de la pétanque à Ouarville.

infos I 
Union Sportive Pétanque
Michel Veillard 06 45 29 02 23.
Ouarville Pétanque
Eric Veillard 06 33 53 46 51
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Ouarville peut s’enorgueillir de compter dans ses rangs quelques talents. Paul-Loup 
Chatin est de ceux là. Il est vrai que depuis quelques années, il s’est taillé une solide 
réputation dans le monde très fermé du sport 
automobile, raflant deux titres de champion 
d’Europe en endurance, et flirtant à plusieurs 
reprises avec la victoire aux 24 heures du Mans. 
Pour Paul-Loup, 29 ans, tout a commencé à 
Ensonville, où il a grandi dans l’exploitation 
familiale. De ses parents, il a hérité très jeune de 
la passion du ski. « Les agriculteurs ne partent pas 
souvent l’été, et grâce à eux j’ai goûté les plaisirs de 
la glisse », confirme Paul-Loup. Il les a d’autant plus 
goutés, que très vite, il s’est fait remarquer par ses 
performances qui lui ont entrouvert les portes du 
ski de compétition. Mais pour Paul-Loup difficile 
de concilier sa vie en Beauce, et les exigences du 
ski de haut niveau. «  D’autant que mes parents 
tenaient à ce que je poursuive mes études  », 
souligne le jeune pilote.

 TRÈS ATTACHÉ À SES RACINES ET À OUARVILLE.

Du ski au sport automobile, il est un pas que le sens de la trajectoire permet de rallier. 
«  J’ai commencé le kart à Angerville, et ce fut une nouvelle révélation  », révèle Paul-
Loup. Bien loin du professionnalisme qui fait aujourd’hui sa marque de fabrique, il 
se souvient de ses premiers équipements, et notamment de bottines de compétition 
prêtées par sa soeur, très complice. 
« Je suis vraiment reconnaissant à mes parents de m’avoir autant soutenu, notamment 
financièrement », confie t-il. Bien sûr, il rêvait de Formule 1, planète quasi-inaccessible, 
mais il s’est totalement épanoui en endurance, où il rivalise avec les plus grands, 
notamment au sein de l’écurie Idec. 
Tête bien faite, Paul-Loup a aussi la tête bien pleine, puisqu’il est diplômé de Science-
Po qu’il a intégré après être passé par la filière réservée aux sportifs de haut-niveau. 
Ouarville et Ensonville font toujours partie intégrante de  sa vie, et il se plait à s’y 
ressourcer avec Maïlys, son épouse. «Ouarville pour moi, c’est l’école communale, mon 
grand-père qui était maire, les parties de tennis, les balades à vélo dans la plaine, et le 
travail des champs avec mon père », dit-il. Des racines dans lesquelles il puise sa force 
au quotidien pour atteindre son ambition suprême: remporter les 24 heures du Mans.

PAUL-LOUP CHATIN EN BREF

Né le 19 octobre 1991 à Dourdan.

Pilote professionnel depuis 
2010, aujourd’hui au sein de 
l’écurie IDEC Sport.

Champion en European Le Mans 
Series 2013, catégorie LMPC.

Champion en Européan Le Mans 
Series, classement général et 
catégorie LMP2 en 2014.

Cinq participations  
aux 24 Heures du Mans : 
3ème en catégorie LMP2 en 2014 
(7ème au général).

Paul-Loup Chatin

Ensonville, c’est de là que tout est parti


